
E P I T R E»
abftenu tant que Vous ne Y^W^
en êtes pas jugé digne , oUf.^tt<?

Vous avez cru vôtre foiblèfle tfopf

grande , pour rien tenir à Dicu^

de ce que Vous lui promettiez»-

G'cft une marque de la delipatefle

de vôtre confcicnce , 8c que Vous
êtes éloigné en cela de ces Prin-^-

ces qui affcârent des Ihortîfica-^

tions extérieures , pendant cpi'ils.

fe plongent en cacheté dans toutes

fortes de voluptés. -^ - '

Que dirai-je maintenant de tou-

tes les belles qualités de Vôtre
Majesté', & qui la fontpafler

pour le plus honnête homme de
ibn Royaume , dans refprit de
ceux qui le connoiflent parfaite**

ment.C eft une vérité qui eft éga*;

Icment dans là bouche de tous feS*

Sujets, & qui me met à couvert '

de 4a penfée qu'ion auroit , que je'

la voudrois flatter , fi on la con-

noiflbit moins. Ce n?cfl; donc nf
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